
La rébellion du Nord-Ouest 

 

La journée se déroulait paisiblement dans le magasin de 

Hillyard Mitchell lors du 25 mars 1885, quand soudain 30 

hommes et Gabriel Dumont entrèrent et prirent le contenu du 

magasin. À cause de cela Mitchell commença à avoir peur qu’ils 

lui volent ses marchandises :   

-Mais… mais pourquoi ne payez-vous pas pour ce que vous 

prenez? 

-Nous n’achetons pas vos marchandises, nous les prenons de 

force. 

En effet ce jour-là des Métis 

saisirent des marchandises dans 

les magasins des marchands qui 

s’opposaient aux revendications 

qu’ils avaient envoyées au 

gouvernement canadien. Mais 

pour bien comprendre pourquoi les Métis ont envoyé des revendications au 

gouvernement, il faut retourner dans le passé quand ils ont ramené d’exil Louis Riel 

et l’ont fait chef pour défendre leurs droits et leur culture affectée par 

l’arrivée de colons. C’est pour cela qu’ils ont décidé d’envoyer des 

revendications demandant au gouvernement canadien l’obtention de 

plusieurs droits. Cependant le gouvernement canadien ne pris pas 

compte de leurs demandes. C’est alors que nait l’idée d’une nouvelle 

rébellion qui, contrairement à la précédente 15 ans plutôt, utiliserait la 

force. Et ce projet de rébellion devint vite la réalité car peu de temps 

après l’événement chez Hillyard Mitchell, Gabriel Dumont, escorté d’un 

peu plus de 30 Métis et quelques guerriers autochtones, prirent 

d’assaut un convoi d’environ 22 

hommes envoyés par Leif Crozier. Ce 

convoi était composé de plusieurs 

hommes de la police montée et de gens 

des Prince Albert Volunteers. Au début, 

ils ne faisaient que s’escarmoucher mais 

après un court espace de temps alors 

que tout cela semblait fini, Leif Crozier revint dans la même journée 

avec plus d’hommes. Mais les Métis réussirent à avoir un plus grand 

Métis : Les Métis sont 
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avantage numérique car ils eurent des renforts, passant d’un peu moins de 40 hommes à 300. Grâce à cela, les Métis 

purent s’en sortir victorieux. 

Mais cette bataille inaugurait-elle la fin ou le début de cette histoire? En réalité, ce n’était que le début car bien 

qu’elle semblât avoir eu un impact, elle n’était pas suffisante pour déterminer quelle direction allait prendre cette 

rébellion. Il serait donc long d’expliquer les nombreuses batailles qui s’effectuèrent durant la rébellion du Nord-

ouest mais voici les principales batailles qui marquèrent son évolution. 

 

 

Il y a d’abord la bataille de la coulée des Touronds. Voyant la défaite de Leif Crozier, le gouvernement canadien 

envoya une armée de 800 hommes. Gabriel Dumont fut averti et fit une 

ingénieuse embuscade à la Coulée des Touronds qui était un endroit idéal pour 

une embuscade car les Métis pouvaient se dissimuler dans un bois et avoir un 

bon champ de tirs. Alors quand l’armée canadienne, commandée par le général 

Frederick Middleton arriva, ils purent attaquer les hommes de Middleton. 

Finalement même si plusieurs hommes de Gabriel Dumont s’enfuirent, ce fut 

une nouvelle victoire pour les Métis.  
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Il y a aussi la bataille de Batoche. Le général Frederick Middleton et ses troupes 

réussirent à avancer vers Batoche. Le sachant, les Métis creusèrent des 

tranchées dans lesquelles ils s’installèrent. Les femmes et les enfants métis 

durent se cacher dans des 

cavernes car il était trop 

dangereux de les laisser 

dans les maisons de bois à Batoche. Cette précaution était 

nécessaire parce que le général Middleton possédait la 

mitrailleuse Gatling qui était capable d’anéantir une maison 

entière. Le général Middleton arriva à 9h du matin le 9 mai 

1885 à Batoche. C’est alors que part une bataille pendant 

laquelle, autant les Métis que les troupes de Middleton firent 

et conçurent des stratégies de guerre pendant trois à quatre 

jours, cherchant toujours à réduire l’autre à l’impuissance. 

Malheureusement, les Métis finirent par manquer de 

munitions et durent abandonner la bataille. 

Mais qu’est devenu le peuple des Métis ensuite? Eh bien, après l’échec survenu à Batoche, les Métis déposèrent 

les armes. Ce fut suivi par l’arrestation de Louis Riel qui fut pendu après avoir été accusé de trahison, ce qui créa 

une grande controverse dans tout le Canada. Cette défaite a mis fin à la rébellion armée des Métis mais ce n’est 

pas la complète fin de leur peuple car ils sont encore présents et ils continuent de préserver leurs savoirs, leurs 

talents et leur culture encore de nos jours. 

 

                                                                      Fin  
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